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Dans ces temps le diable a décidé de tout mettre en œuvre pour abattre les 
champions de Dieu, c’est-à-dire ceux qui sont supposés marquer et démontrer la 
différence entre un christianisme « ronplonplon » et l’expression puissante du 
royaume de Dieu. 

Il a l’intention d’empêcher le plus grand nombre de démontrer quoi que ce soit. 
Non content de cela, il veut même qu’ils soient un témoignage de faiblesse et de 
découragement fasse à ses attaques. 

Ces attaques principales qu’il lance contre eux sont, certes, l’orgueil, 
l’immoralité sexuelle, mais aussi LE DECOURAGEMENT. 

Nous savons tous que l’orgueil et l’immoralité sexuelle sont des pièges de 
l’adversaire. Pour le découragement, c’est moins évident parce que les attaques du 
découragement consistent justement à nous amener à accepter toutes « les 
bonnes » raisons que l’on a de se décourager. 

Le découragement veut nous empêcher d’arriver quelque part. On se 
décourage avant d’y arriver.  

Le découragement est capable de vous faire tout envoyer promener du jour au 
lendemain. Et ce peut être à la veille de la bénédiction attendue. 

Le découragement peut vous plonger dans la dépression au point de ne plus 
vouloir vivre. 

Le découragement peut briser votre cœur. 
Le découragement est un ennemi ! Ennemi auquel Jésus Lui-même a du 

résisté et qu’Il a du vaincre. 
Esaïe 42 : 4 : « Il ne se découragera point et ne se relâchera point, 

Jusqu’à ce qu’il ait établi la justice sur la terre, Et que les îles espèrent en sa 
loi. » 

Le découragement crée le RELACHEMENT !  
Il était prophétisé de Jésus qu’Il ne se découragerait point mais aussi ne se 

relâcherait point. 
Le découragement est le plus grand ennemi que j’ai trouvé sur ma route ces 

dernières années. 
 Le découragement est causé par un autre mot qui commence par un D : 
Déception. On se retrouve découragé, en général,  parce que l’on est déçu : déçu 
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par les autres, déçu par soi, déçu par la vie, on peut même faussement penser que 
l’on est déçu par Dieu. 

Voyons les principales raisons, causes de découragement. Puis parlons de 
« l’antidote » pour chacune d’elles, afin à la fois de discerner comment agit cet 
ennemi et briser son action dans nos vies. 
  Mais avant tout il nous faut… 
 

Réaliser que le découragement est un ennemi spirituel 
 

Tout d’abord en le considérant comme un ennemi spirituel précis. Et non 
seulement comme des raisons, des situations. Si nous considérons les raisons de se 
décourager, elles vont nous amener à des raisonnements humainement logiques de 
se décourager.  

Il y a humainement DE QUOI se décourager dans l’église et dans le ministère. 
Et, selon les gens, dans leur propre couple, etc. 

L’ennemi utilise ces raisons mais celles-ci ne sont pas derrière l’ennemi, c’est 
l’ennemi qui est derrière. Ce n’est pas raisons qu’il faut résister mais à l’ennemi : 

Jacques 4 : 7 : « …résistez au diable, et il s’enfuira de vous. » 
Si on considère le découragement comme un ennemi spirituel, on va se poser 

les questions suivantes :  
Que recherche le diable à travers ce problème, ce conflit, cette mésentente, 

cette médisance. 
Et au lieu de réagir au problème, je vais résister à l’ennemi de façon à voir 

comment « court-circuiter » son plan. C’est très différent ! 
 

Les raisons de se décourager  
 

Ce que l’on appelle des raisons de se décourager, se sont des flèches de 
découragement, c’est-à-dire des causes que le diable utilise pour créer une 
malédiction. On se décourage parce que… 

a) On est déçu avec les autres : 
On est déçu par les autres quand : 
- Ils ne sont pas à la hauteur de ce que l’on attend d’eux. On compte sur eux 

et….ils faillissent. Ne nous aident pas quand on en a besoin, ne sont pas là quand il 
le faut, etc. 

On est alors tenté de ne plus vouloir travailler avec les autres. D’en vouloir à 
tout le monde. 

Faux raisonnements qui nous amènent à juger certains, faire payer à certains 
qui ne nous ont rien fait ce que d’autres nous ont fait. 

Le découragement n’entraîne pas la lucidité d’esprit, ni la justice de Dieu. 
Le découragement nous plonge dans LE JUGEMENT ! 
L’antidote à cette première forme de découragement : 
Comment éviter de ne pas toujours être déçu avec l’un et l’autre ? 
En ne faisant pas les choses pour les hommes mais pour Christ. 
Colossiens 3 : 23 : « Tout ce que vous faites, faites–le de bon coeur, 

comme pour le Seigneur et non pour des hommes… » 
Ce qui entraîne de ne rien attendre des hommes. 
Luc 6 : 35 : « Mais aimez vos ennemis, faites du bien, et prêtez sans rien 

espérer. Et votre récompense sera grande… » 
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 Lorsque l’on n’attend rien, on n’est pas déçu. Lorsque l’on n’est pas déçu, le 
découragement n’a pas autant d’emprise sur nous que lorsqu’on l’est. 

b) On est déçu avec soi-même : 
Régulièrement, chacun de nous doit faire cette pénible constatation qu’il n’a 

pas été à la hauteur, qu’il n’a pas entendu correctement le Saint-Esprit le diriger, qu’il 
a failli au moment où il n’aurait pas fallu, qu’il a trop parlé, etc. 

On se retrouve déçu avec soi-même. 
Cette déception entraîne que l’on est tenté de s’installer dans l’échec que l’on 

vient d’avoir, de rester allongé si l’on vient de tomber, de rester énervé si l’on s’est 
emporté. 

Un piège du diable est de souffler à nos oreilles : « Au point de faillite où tu en 
es, autant aller jusqu’au bout ».  

Il veut engendrer une réaction en chaîne. On est tombé dans un premier 
piège. Il veut que l’on oublie que c’est lui qui nous y a fait tomber. Et que l’on 
considère la chute au pont d’être découragé, de découragé à dépressif. 

L’antidote à cette deuxième forme de découragement : 
Lorsque l’on n’a pas été à la hauteur, on a en général l’impression que l’on est 

le plus « minable », le plus imparfait, le plus ceci et cela. 
C’est ainsi que les gens (plan du diable) se referment sur eux et s’isolent. 
Il est donc bien de prendre conscience que le seul qui n’a jamais failli c’est 

Jésus. Et que Sa grâce est disponible chaque jour pour chacun de nous. 
Pierre a failli, il a renié Jésus ! Wouaw ! Mais la grâce de Dieu l’a relevé ! Car il 

a su saisir cette grâce. 
Judas a plus que failli, c’est sur ! Mais le sacrifice de Jésus pouvait (sans 

problème) pourvoir à son grand péché et le remettre « sur pieds » s’il avait, comme 
Pierre, choisi le chemin de la repentance. 

Judas a fait le choix contraire. Il a choisi la dépression plutôt que la 
restauration ! C’est le choix que l’ennemi du découragement veut vous amener à 
faire face à vos manquements. 

L’Esprit de Dieu veut, Lui, vous amener à vous relever et repartir « de plus 
belle ». 

 
Elie 

 
Un grand serviteur de Dieu s’est retrouvé un jour découragé au point de 

vouloir mourir. C’est Elie. Menacé par Jézabel, il fuit.  
1 Rois 19:4 : « Mais, pour lui, il s’en alla dans le désert, une journée de 

chemin ; et il vint s’asseoir sous un genêt… » 
Epuisé ET DEÇU… AVEC LUI-MEME… 
« …il demanda la mort, en disant : c’est assez, ô Éternel ! prends 

maintenant mon âme ; car je ne suis pas meilleur que mes pères. » 
Il se voit comme ayant failli :  « …car je ne suis pas meilleur que mes 

pères... » 
En d’autres termes : « J’ai tout foiré Seigneur, ça ne vaut même pas la peine 

que je vive ». 
 Le découragement peut vous ôter jusqu’au désir de vivre. 
Pourtant Elie avait eu, peu de temps avant, une grande victoire contre les 

prophètes de Baal. C’est-à-dire une occasion d’être encouragé, et non découragé.  
Jézabel se trouve souvent derrière le découragement.  
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c) On est déçu par les critiques à notre encontre : 
Parfois l’on fait de son mieux et tout ce que les gens, notre conjoint, nos 

parents, etc., arrivent à faire remarquer, c’est ce qui va pas. A la longue c’est 
décourageant ! 

La critique constructive aide. Mais il y a une critique destructrice.  
Quelle est la différence ? 
La critique constructive est accompagnée de l’encouragement ? Qui est le 

contraire du découragement. 
C’est-à-dire que quelqu’un qui vous donne une critique constructive va le faire 

en ne faisant pas seulement remarquer ce qui ne va pas mais aussi ce qui va. Ce qui 
crée un équilibre.  

Selon le principe inclus dans la définition de l’amour de 1 Corinthiens 13 : 
« L’amour cherche le meilleur chez chacun. » 
Le découragement vient d’un déséquilibre dans la critique qui vous donne 

l’impression que tout ce que vous faites est nul. Même si ce n’est pas l’intention de la 
personne au départ, la forme qu’elle utilise va faire toute la différence. 

Le fait de dire la vérité ne peut seul nous justifier quand l’on critique quelqu’un. 
On peut dire des choses vraies dans un esprit faux ! On permet alors à un mauvais 
esprit de travailler à détruire avec une chose juste. Ce qui est juste n’apporte pas 
obligatoirement la justice. C’est l’esprit qui est derrière qui fait toute la différence. 

Attention à la critique qui communique un sentiment de dépression. Avez-vous 
déjà remarqué que la parole de certaines personnes est parfois accompagnée d’un 
sentiment (esprit ?!).de dépression. 

L’antidote à cette quatrième forme de découragement : 
Je serais clair : 
- Acceptons de recevoir des gens qui savent apporter une critique de la bonne 

manière et dans le bon état d’esprit. 
- Refusons-les de ceux qui n’ont ni la sagesse, ni la forme, ni l’amour pour le 

faire. S’ils n’ont pas ces choses caractéristiques de l’Esprit de Dieu, de toute façon ils 
ne sont certainement pas envoyés par Dieu pour nous dire ce qu’ils veulent nous 
dire.  

Et disons leur s’il le faut : Ça les fera réfléchir et ça leur servira de critique 
constructive. Dites-leur de revenir quand ils seront dans le bon Esprit. 

d) On est déçu à cause des choses qui ne marchent pas. 
Quand les choses matérielles cassent ou sont en panne les unes après les 

autres, c’est vite fait de se sentir dépassé et découragé. 
On doit rechercher à ce que les choses marchent de plus en plus dans notre 

vie, c’est certain ! 
Néanmoins, afin d’être le plus imperméable possible au découragement causé 

par la déception de ne pas voir certaines choses se mettre en place dans notre vie,  
L’antidote à cette cinquième forme de découragement : 
Ne PAS DONNER TROP D’IMPORTANCE AUX CHOSES 
Donnons un exemple : Dernièrement ma Renault espace était en panne, je l’ai 

donc amené à la réparation. Peu après, le problème est revenu. Je l’ai ramené à 
chez le garagiste. J’étais tenté de m’énerver et d’être découragé de voir que les 
choses étaient si compliquées alors que je n’avais pas de temps à perdre. Quelque 
chose au fond de moi m’a dit : ne le prend pas à cœur. Ce n’est qu’une voiture. 

J’ai téléphoné à ma femme pour qu’elle vienne me chercher au garage. Je 
suis tombé sur son répondeur. Je me suis dit : Si elle écoute mon message ça ira, 



 6

elle me récupèrera sur le chemin du retour, sinon je rentre à pied. Rien n’est 
vraiment important et ne mérite que ma journée soit gâchée. Je louerai Dieu en 
marchant. 

e) Et, enfin….si on ne veille pas, on se retrouve…déçu avec Dieu : 
C’est un mensonge du diable car Dieu ne peut décevoir. Le diable veut nous 

faire croire que lorsque les choses ne marchent pas c’est que Dieu nous rejette, nous 
ignore ou encore nous méprise. 

Antidote : 
Ne pas se laisser aller à croire ce mensonge. Dieu ne peut décevoir. Accepter 

qu’on ne comprenne pas tout de suite. 
C’est pourquoi l’ange envoyé à Gédéon, pour qui rien ne marche, lui dit en 

priorité : « L’Eternel est avec toi ! ». Lorsque l’on perd cela de vue, on va être 
illogiquement déçu avec Dieu. Mais : « Tout don parfait » vient d’en haut ! 

 
Nous sommes appelés, face au découragement, à : 

 
PERSEVERER 
Rappelons-nous ce qu’il est dit de Jésus : Dans Esaïe 42 : 4 : « Il ne se 

découragera point et ne se relâchera point… » 
Hébreux 12 : 1 : « Nous donc aussi, puisque nous sommes environnés 

d’une si grande nuée de témoins, rejetons tout fardeau, et le péché qui nous 
enveloppe si facilement, et courons avec persévérance dans la carrière qui 
nous est ouverte… » 

Développer une RESISTANCE : 
En CONSIDERANT Christ, nous dit Paul ! 
Hébreux 12 : 3 : « Considérez, en effet, celui qui a supporté contre sa 

personne une telle opposition de la part des pécheurs, afin que vous ne vous 
lassiez point, l’âme découragée. » 

Ne pas perdre le but de vue : 
Rappel : Esaïe 42 : 4 : « Il ne se découragera point et ne se relâchera point, 

JUSQU'A CE qu’il ait établi la justice sur la terre, Et que les îles espèrent en sa loi. » 
Hébreux 12 : 2 : « …ayant les regards sur Jésus, qui suscite la foi et la 

mène à la perfection ; en échange de la joie qui lui était réservée, il a souffert la 
croix, méprisé l’ignominie, et s’est assis à la droite du trône de Dieu. » 


